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lui qui nous change et nous transforme en lui, et c'est pourquoi la
Communion est un~e "dunion d'assimilation." Nous deveriosalors une
partie du Corps sacré de Jésus, il est notre tête et nous devenons sés
membres "Nam qui pietatis et religionis studio affecti hoc sacra-
"ientuni sumu n neidubium« esse débet quin ita Filium Dei

"lai se adimittant ut --jus corp9ri tamnquam viva membra inserantur.
Greg. Nyss. In Eccl. 11.) )St Léon le Gran~d nous l'enseigne aussi

"6Non enixù allud~ agfit particip4tio corpo;is et Sangqinis Cfiristi
quapm ut in id qmd~~mstasa~s

Ainis"' se irouv&"réalisée iýeiveilleuse ient par le djyin Réparateur
la pro-messeé menisôngèré du sér.pênt à nos preiniers paTents In
qci mque ' comederitis ex eo... eritis sicut Dii."

4. Rien d'étonnant que cette union d'assi milation,iaMouret d'ac-
tion dan~s la sainte Commnunion se complète par *il'union de,-vie"
et la supose. C'est ýe Christ lui-même qui l'a annoncée par ces
grandes puroles: "Siut misit me vivens Pater et ego vivo propter
"P-atremet qimandica rue et ipse vivet propterime."' Il ne s'a-
gît plus ici d'une union passagère, momentanée, mais constan~te et
durable, avec la divinité que le 'Verbe a reçue de son divin Père. De
mê~me que cette Divinité sainte, venue du Père, a animé, vivifie,
conduit, sanctifié, divinisé l'Humanité du Christ, de méme'elle vient
ennoius par.la sainte Communion 'pour nous sanctifier, nous animer,
nous déifier, et nous rendre conformes de plus en plus à Jésus notre
divin Modèle " lDeitas enîru Christi, quràs! cibus manet in* anima,
"semper eam 1alenùs.... ut fiamus quod ipse est, ait Greg. Nyss., id

" 4est ut fiamus spirituaies, sancti et divini. (Cdornel. a L. Jnlp". Vl.)

CONCLUSION. <Agnosce, o Christiane, dignitaten tuamu et divînoe
"cconsors naturre, noli in vetereru vilitat degener

firdire. Idemento cujus capWts et cujus corporis sis mernbrum."
(S. teo. serin. i. in Naýiv.),

La Pédiction d.e l'E ucharisti

Tout le monde est d'accord, avec saint Thomaý et av~ec
saint Denis l'Aréopagite, ces delix ýgrafrs mýïài *es *en- qui Ê'e
résume, depuis sa brillante aurore dans les temps apo tôliquies,
jusqu'à l'incomparable splendeur de son apogée d.~ e d
zième siècle, toute la théologie catholique, pour 'reconflalte


